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Sujet de type Partie II - Exercice 2

Immunologie

Durée 60 minutes

La phase symptomatique du SIDA est caractérisée par un taux très faible de lymphocytes T cytotoxiques et de lymphocytes T4. Les patients qui ren​trent dans cette phase présentent des maladies opportunistes. Des études ont montré que, chez ces malades, le risque de développer certains can​cers est plus élevé que dans la population générale.

	Question

	À partir des informations tirées de l'ensemble des documents proposés, de vos connaissances et de leur mise en relation, vous proposerez une explication sur un des facteurs possibles de l'augmentation de ce risque.


Bac S - Nouvelle Calédonie – Novembre 2005

	Document 1. Extrait d'un compte rendu d'expérience sur des cellules humaines
On réalise une expérience par « introduction du gène codant la molécule CD4 dans des cellules [...] qui ne fabriquent pas de molé​cules CD4 et ne sont pas normalement infectées par le VIH ». 

Les résultats montrent que « ces cellules produisent le CD4 et l'expo​sition de CD4 à la surface cellulaire provoque leur infection par le VIH ».

Sida et infection par le VIH, J.-P Cassuto / A. Pesce / J.-E Quarante


.
	Document 2

Électronographies de deux figures caractéristiques observées dans une culture de cellules cancéreuses mises en contact avec des lymphocytes T cytotoxiques
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LTc : Lymphocyte T cytotoxique 

C : Cellule cancéreuse

http://membres.lycos.fr/mikeducroz/immuno.htm 24/09/04


	Document 3

Dans l'organisme, le système immunitaire reconnaît et détruit les cellules modifiées, dont les cellules cancéreuses. Ces dernières présen​tent à leur surface des antigènes particuliers spécifiques de la tumeur. Les trois manipulations de greffes tumorales schématisées ci-dessous permettent d'étudier quelques aspects de cette réponse immunitaire. Dans toutes les manipulations (1, 2, 3), des cellules cancéreuses, pré​levées chez une souris malade, ont été injectées à une souris saine. Ce transfert de cellules est l'équivalent d'une greffe (« greffe tumorale ») ; les règles de compatibilité de greffe entre les souris saines et les souris malades ont été respectées.

Dans les manipulations 2 et 3, on injecte, en même temps que les cellules cancéreuses, des anticorps se liant spécifiquement aux récepteurs des lymphocytes T4 et T8. Les récepteurs CD8 sont des récepteurs membranaires portés spécifi​quement par les lymphocytes T8.
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	Éléments de correction – Barème sur 6 points



	Saisie de données
	Connaissances  et exploitation

	Document 1
(
- Les cellules qui ne portent pas le marqueur CD4 à leur surface ne sont pas infectées par le VIH.

- Ces mêmes cellules, rendues aptes à produire CD4, sont infectées par le VIH.
	(
- La seule présence du marqueur CD4 suffit à rendre une cellule vulnérable au VIH.

- L’ancrage du VIH, nécessaire à la pénétration du virus dans la cellule cible, se fait par l’intermédiaire de CD4.

- Dans l’organisme, parmi les cellules présentant  CD4 à leur surface, on trouve notamment les lymphocytes T4. 



	Document 2

( 
- Les LTc sont capables de reconnaître spécifiquement les cellules C et de se fixer à leur surface (premier cliché).

- Quand un LTc est fixé sur une cellule, il provoque sa lyse (= destruction) (deuxième cliché). C’est en cela que réside la cytotoxicité.


	(  

- Les LTc sont des LT8 (= possédant le marqueur CD8) différenciés.

- Les LTc possèdent en surface des récepteurs T capables de reconnaître un antigène (Ag) membranaire spécifique.

- Si les cellules C (appartenant à l’organisme) sont reconnues par les LTc, c’est que la cancérisation se manifeste, entre autres, par l’apparition et la présentation d’Ag en surface (CPA).

- Les LTc sont capables de détruire spécifiquement les cellules cancéreuses.



	Document 3 

(  (
- Manip. 1 = manip. Témoin. Après un développement passager de la tumeur greffée, celle-ci est éliminée par l’organisme.

- Manip. 2. L’inactivation des cellules CD4 par l’Ac anti-CD4 empêche la destruction des cellules tumorales (voir témoin). Les cellules CD4 interviennent donc de manière déterminante dans cette destruction.

- Manip. 3. L’inactivation des cellules CD8 par l’Ac anti-CD8 empêche la destruction des cellules tumorales (voir témoin). Les cellules CD8 interviennent donc de manière déterminante dans cette destruction.
	( (  
- Au cours d’une réaction immunitaire, les LT4, qui portent le marqueur CD4, se différencient en LTs (= sécréteurs d’interleukines (IL)).

- Les IL sont indispensables aux LT8 spécifiques d’un Ag donné pour assurer leur expansion clonale qui précède obligatoirement leur différenciation en LTc.

- L’inactivation des cellules CD4, donc des LT4, entraîne une absence de production d’IL, ce qui empêche l’expansion clonale des LT8. Le faible nombre de LT8 ne permet pas alors de détruite la tumeur avant que celle-ci ne tue l’animal.

- L’inactivation des cellules CD8, donc des LT8 (effecteurs de la lyse tumorale), ne leur permet pas d’intervenir (cf. doc 2) la tumeur peut donc se développer et entraîner la mort de l’animal.



	( ( ( ( Mise en relation des documents

- Le VIH reconnaît et infecte les LT4 (doc. 1) ce qui entraîne une chute du nombre de LT4 chez les malades du SIDA en phase symptomatique (cf. introduction du sujet).

- La chute du taux sanguin de LT4 entraîne à son tour une chute de la production d’IL, ce qui ne permet pas aux LT8 de se multiplier (doc. 3 manip. 2) puis de se différencier en LTc capables de lyser les cellules tumorales (doc. 2).

- Chez un malade en phase symptomatique du SIDA les cellules tumorales ne sont plus détruites au fur et à mesure de leur apparition (doc. 2) et peuvent se développer (doc. 3 manip. 2 et manip. 3). C’est en cela que réside leur « opportunisme ».
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